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Pour Nathalie Chèvre, les risques associés au chlorpyrifos sont élevés chez les insectes, mais égale-

ment chez les humains: «Cette substance cousine du gaz sarin a été utilisée pendant la Seconde 

Guerre mondiale. Même un nanogramme par litre peut avoir des effets dévastateurs sur les orga-

nismes des rivières. Il y a quinze ans, Berne avait progressivement retiré du marché aux particuliers le 

Diazinon, qui est très semblable. Pourquoi les autorités n’interdisent-elles pas le chlorpyrifos?» 

Le Conseil fédéral va bientôt devoir répondre à cette question: la conseillère nationale verte vaudoise 

Adèle Thorens Goumaz vient de déposer deux interventions parlementaires à ce sujet. 

 


